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36 P BN SLE TS
eftoit fort au deflous de lui , ceft
pourtant celuy de tous les vices qui

e femble le plushorrible,

XXXVIL

J E ne trouve point qu’il y ait de {ot-

tife pareille 4 celle d’'un homme
vain & pleind’eftime de lui-méme;
car tout ce qu1l penfe, & tout ce quil
fait, ne {ert de rien a fon corps, &
nuit extraordinairement a {fon ame.
On ne gagne rien a cftre glorieux,
{inon qu'on s’attire la haine des gens
voila quel eft le fruit de lorguel,

XXXVIIL

“f Outce quenous voyonsici bas,

ade Pamour pour ce qui lui ref~
femble, 1l 'y a que’homme vain &
glorteux qui w’a pas moins d’aver-
{ion pour fon femblable, que pour
lamortméme; deforte que comme
la reflemblance fait naiftre amour,
un homme quifuitle mouvement de
Vor-
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